Lettres  patêtes 

DV  ROY,  POVR  L’EN- 

TRETENEMENT  ET  ENT1E-; 

réexécution  de  l’Edid  & décla- 
ration de  la  Pacificatio  des  trou- 
bles de  (6  Royaume  pour  le  fai(5t 
de  la  Religion. 


A PARIS, 

ar  Kohert  'Efiieme  Imprimeur  du  Roy 

M.  D.  L X 1 1 1 1. 

Auec  priuilege  dudid  Seigneur. 


LETTRES  P ATEN  TE  S 


DV  ROY  POVR  L'ENTRETE- 

timent  çy  entière  execution  de  l'EdiU 
(f  'Déclaration  de  la  pacification  des 
troubles  de  fin  Kojaumepour.  lefaiil 
de  la  Religion. 

H A R L E S parla 
grâce  deDieu  Royde 
France,  A tousfeulx 
qui  ces  prefêntes  let- 
tres verront , Salur. 

Pource  que  les  troubles paflêzpro- 
uenus  ôc  caufez  de  ce  que  chaicun 
fçait , ont,  à noftre  trefgrand  regret, 
apporté  telle  diuifion  & partialité 
entre  aucûs  de  nos  fubiedsdemau- 
uaife  volonté  les  vns  contre  les  au- 
tres , que  noftre  Ediéi  de  pacificatiô 
j^&nos  lettres  de  Déclaration  iurice- 

A.ij. 


luyîn’onteftée;cecuteesen  plufieurs 
•cndroids  de  nos  Royaume  ôcpays 
& terres  de  noftre  obeiflance  : j 

Nous  pour  y remediér,  & faire 
entendre  nos  vouloir  & intention 
fur  l’entretenement  & entière  exe- 
cution denofdi£ts  Edidt  &I^eclara 
tion,  Etfijrles  difficultez  propofees 
delà  part  d’aucunes  Prouinces  ôc 
Gouuerncments  : ' A V O N S 
del’aduis  & Confeil  denoftretref 
honorée  Dame  èc  mere,  des  Princes 
de  noftre  fang,  Seigneurs  &:  gens  de 
noflre  Gonfeil  priué , Et  apres  lon- 
gue & meure  deliberation , déclaré 
& ordonn  é ce  qui  fen  fuit  : 

PREMIEREMENT, 
Que  nous  auons  entédu  & voulons 
que  nofdides  lettres  d’Edid  de  Pa- 
cification , & autres  de  Déclaration 
d’icelles  depuis  expedieeSjfoycnt  del 
poind  en  poind  félon  leur  forme  j 


& teneur  executees  & obfèruees  en 
nos  Royaume,  pays  & terres  de  no- 
ftreobeiflTance,  Sans  y contreuenir 
en  quelque  maniéré  que  ce  (bit , Par 
nos  officiers , & autres  nos  fùbiedls, 
de  quelque  qualité  qu’ils  foyent  : Et 
ce  fur  les  peines  contenues  auffii- 
«Stes  lettres.  ‘ . ' 

Défendons  à toutes  perffinnesi 
tant  Catholiques, que  ceulx  quifè 
dient  delà  Religion  prétendue  re- 
formée, troubler  ou  empefeher  les 
vnsles  autres , es  exercices  de  leur 
Religion  : à ffiauoir , les  Catholi- 
ques Ôc  Eeelefiaftiques  en  la  célé- 
bration du  feruice  diuin , & es  Ceri- 
monies  anciennes  & accouftumees. 

Pareillement  de  ne  rompre  croix 
O'a-images,  ny  prendre  reliques  ou 
ornemeus  d’Egiiiè:  Et  de  n’empef 
cher  lefdicies  perfonnes  Eccledafti- 
ques,  en  quelque  forte  que  ce  (bit,en 
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laioy fiance  & perception  des  fruiâts 
& reuenus  de  leurfdids  bénéfices, 
comme  ils  en  ont  ioy  cy  deuant, 
f Et  ceulx  de  ladite  Religion  pré- 
tendue réformée,  de  ne  les  empêl- 
cherou  troubler  par  force  Sc  violen- 
ce es  exercices  de  leur  Religion , fé- 
lon qu’il  leur  efl:  permis  & porte  par 
nofiliâes  lettres  d’Ediil  Bc  Déclara- 
tion. Et  tout  ce  que  defiTus  relpe- 
€iiuemet,àpeine  de  mort,  & de  con 
fifeation  de  biens,  fîtel  empefehe- 
ment  efl:  faiet  ou  donne'  par  aflem- 
blee  ou  congrégation  illicite  j &a- 
uec  force  d’armes  defcdues,& voyes 
de  faidt. 

- Mandons  Si  enioignons  trefex- 
preflêement  à tous  nos  luges , tant 
de  nos  Cours  fouuer3ines,qU^aui- 
très  inferieures,  punir  les  contreue- 
nants  de  la  rigueurdes  peines  por- 
tées, par  nofdiâ:s  Edid  & lettres. 


fans  difsimulation  quelconque  : Et 
y faire  bon  Sc  loigneux  deuoir,Sur 
peine  de  priuaîion  de  leurs  offices. 

Et  fiir  les  remonftrances  & fre- 
quentes piain  êtes  à nous  faidtes  par 
ceulx  de  ladi<île  Religion  préten- 
due reformeCjEnioignonsaux  Gou 
uerneurs  des  Prouinces , ou  leurs 
Lieutenants  en  leur  abfence  , En- 
femble  aux  CommilTaires  par  nous 
députez  pour  lexccution  de  nof^ 
did:s  Ediét  & Déclaration  : Et  en 
leur  abfence  refus  ou  delay,  A nos 
Baillifs,  SenefchaulxjOu  leurs  Lieu- 
tenants , Eftablir  & affigner,  fi  faid: 
n a efté,  lieux  commodes  és  Baillia- 
ges,Senefchaucees,  & villes  ou  l’ex- 
ercice de  ladidle  Religio  prétendue 
réformée  a cflé  accordé  : Et  ce  dans 
quinzaine  apres  qu’ils  en  auront  eflé 
requis,  fans  plus  différer  pour  quel- 
que occafion  que  ce  foit:Et  nous  ad- 

t 


uërtir  dans  femblable  temps  enlûy- 
uâtdebeftablilTemet  dêfdîds  lieux. 
Sans  y faire  faulte , de  tant  qu  ils  dé- 
firent nous  obéir. 

. Defendôs  à tous  haults  lufticiers, 
de  quelque  qualité  qu’ils  foyent , de 
permettre  ou  cofentir  qu’aucû  exer- 
cice de  ladide  Religion  foit  faide 
cnleursmaifons,chafte3Uxou  fiefs, 
aultresque  en  ceulxouil  cft  permis 
par  nofdidsEdid  & lettres  de  Dé- 
claration: A peine  de  cinq  cens  efeus 
pour  la  première  fois,  Et  de  cofifea- 
tiô  defdidesmaifons  ,^chafteaux  ou 
fiefs,  pour  la  fécondé.  Leur  défen- 
dons aulsi  de  receuoir  pour  faire  le- 
did  exercice  aultres  que  leurs  fub- 
ieds,&  ceulx  qu’il  leur  eft  loifiblc  & 
permis:  A peine  d ’eftre  priuez  du  bé- 
néfice de  noidids  Edid  Sc  Décla- 
ration. ) 

Et  pour  le  regard  de  tous  autres^ 

nos  j 


nos  fubieâs , de  quelque  qualité  dii 
conditiô  qu’ils  foycnt, faiîants  prd- 
feflîon  de  ladide  Religion  préten- 
due reformee , Soit  és  villes  par  eulx 
detenues  iufques  au  vii  de  MarSj 
quel’Edidde  pacification  fut  con- 
clud,  Soit  és  autres  nofdides  villesj 
lefquelles  vfèront  d’exercice  d’icellé 
Religionjcn  Baptefines,  Sépultures 
ou  Mariages,  en  plus  grand  nombre 
Stafleniblee,  & en  autre  forme  qu’il 
leu  refl:  permis  parnofdids  EdidSc 
lettres  de  Déclaration  ; A peine  dé 
cinq  cens  liures  d’amende  ppur  la 
première  fois.  Et  de  punition  corpo- 
relle pour  la  fécondé:  tant  à l’encon- 
tre des  autheurs,  que  de  ceulx  quift 
trouueront  y auoir  afsifté. 

Ordonnons  auffi  que  les  Mini- 
lires  de  la  Religion  prétendue  réfor- 
mée,qui  aurôt  prefehé  ou  faid  pref- 
cher,  & faid  autre  exercice  de  ladi- 

B.j. 


«sic  Rcligion,hors  les  lieux  dcftinez^ 
& autrement  qu’il  ne  leur  eft  permis 
par  nofdids  Edid  &c  Déclaration, 
fôyét punis  parnosIuges,delapei- 
nedebanniffemêthorsnoftre  Roy- 
aume pour  la  première  fois, Et  de  pu 
nition  corporelle  pour  la  fécondé. 
Leur  defendans,&  a tous  ceulxde 
ladide  Religion  fous  pareilles  pei- 
nes, toutes  aflemblees  en  forme  de 
Synode,&  toute  cotifation  ôc  leuee 
de  deniers.  ' 

Voulons  èc  ordonnons  que  les 
Preftres, moines , religieux  profez, 
qui  durant  les  troubles  ou  depuis  au- 
ront laifle  leur  profefsion , & fe  font 
mariez,  foyent  contrainds,&  ce  par 
prifon,  de  lailTer  leurs  femmes,  & re- 
tourner en  leurs  conuents , & pre- 
mière vacation  : pour  y viurc  fuyuac; 
noftredide  Déclaration  : ou  fo  reti- 
rer hors  noilre  Royaume  dans  tel 


temps  qu’il  fera  arbitre  par  nos  lu- 
ges ; que  ne  voulons  neantmoins  e- 
/ire  plus  long  que  deux  mois  : autre- 
ment  punis  extraordinairement  de 
peine  de  galeres  perpétuelles,  ou  au- 
trement félon  l’exigence  des  cas.  Et 

m profeiTes  , qui  (èna- 

blablement  durant  ou  depuis  lef- 
di(5ls  troubles  auront  lailTé  leurpro- 
refsion,  & fe  font  mariées.  Seront 
aufsi  cotrainaes  de laifler  leurs  ma- 
ris, & retourner  en  leurs  Monafte- 
res,pour  y viure  fuyuan  t noftrediae 
Déclaration  : ou  vuider  hollredia 
Royaume  dedans  melme  temps  que 
deflus:  Sur  peine  de  prifo  entre  qua- 
tre murailles.  " 

D^endons  lèmblablement  tou- 
tes aüemblees  illicites  , tant  d’vne 
part  que  d’autre,  à port  d’armes  de- 
tendues  : fans  expies  congé  & per- 
milsio  de  nous,  & par  nos  lettres  pa- 
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fentes  : A peine  de  confifcation  de 
çorps  & de  biens , & d’eftre  déclarez 
vrais  violateurs  de  nos  Ordonnan- 
çes,&perturbateurs  du  repos  public. 

Voulants  aufsi  & ordonnants, 
Q^e  tous  ceulx  de  quelque  opinion 
qu'ils  foyentjqui  auront  recelé  & re- 
cèleront en  leurs  chafteauxou  mai- 


fons  des  villes  ôc  des  champs  les  ar- 
mes défendues , & n’auront  obey  à 
nos  Ordonnances  & commande- 
ments, de  les  porter  ou  enuoyer  es 
lieux  pour  ce  ordonnez  & deftinez: 
Soyent  pour  la  première  fois  punis 
dvne  amende  de  cinq  cens  efcus,  &c 
par  confiicatio  defdiftes  armes  ain- 
ü recelees,  Et  pour  la  fecode,  de  pei- 
ne corporelle:  que  nous  voulos  aufsi 
eftre  praéliquee  à l’endroiél  de  cem 
qui  n’auront  la  puiflance  de  payei 
ladide  fomme  de  cinq  cens  efcus. 
Voulons  d’auantaige  & ordom 


nons  Que  tous  ceux  de nofdidts  fub 
ieâ:s,c|ui  ferôt  fonner  & porter,  fon- 
nerontSc  porteront  dans  nofdidtes 
villes, enfeignes  ôctabo'urins,(ans  no 
ftre  treièxpres  commandement  & 
commifsion , Soyet  pour  la  premiè- 
re fois  bannis  & decnaflez  hors  noC- 
dides  villes,  & leurs  biens  à nous  ac- 
quis Sc  confifquezzEt  pour  la  fécon- 
dé fois  punis  de  peine  corporelle, 

MANDONS  & commet- 
tons à tous  nos  Ius:es,tant  de  Cours 
fouueraines  que  fubalternes  ^ proce- 
der  extraordinairement,  comme  ils 
verront  cftre  à faire  par  raifbn,  es  cas 
qui  foffriront  de  contrauention  à 
nofdids  Ediâ:  & lettres  non  ipeci- 
fiez  par  ces  prefentes  : Par  leiquelles 
declairons  vacquans  & impetrables 
! les  offices  de  nofdiâs  luges,  & au- 
tres nos  Officiers  qui  par  conniuen- 
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ce  ou  autrement  n’auront  fàid  leur 
deuoir  en  l’execution,  entretenemêc 
& obfcruatio  decefdides  prefentes. 

' Lefquelles  nous  madons  en  oul- 
tre  à nofdides  Cours  de  Parlement, 
BaillifsjSenefchaulxjôc  autres  nos 
lufticiers  & Officiers  qu’il  appartié- 
dra,chafcun  endroid  foy , faire  lire, 
publier  & enregiftrer  en  leurs  bor- 
nes & iurifdidions , Et  le  cotenu  en- 
fuyure  & faire  enfuyure , garder  Se 
obferuer  inuiolablement , Et  contre 
les  contreuenants  procéder  & faire 
procéder  par  les  peines  cy  deuant 
indides , Sans  qu’il  leur  {bit  loifible 
ne  permis , en  cas  de  contrauention,^ 
d’en  diminuer  aucune  chofe.  Car 

tel  eft  noftre  plaifir.  En  tefinoing  i 

de  ce  nous  auons  faid  mettre  noftre  j 
feel  à cefdides  prefentes.  Donné  à j 
Roufsillo  le  quatrième  iour  d’Aouft,  J 
l’an  de  grâce  mil  cinq  cens  foixantff 


quatre.  Et  de  noftre  régné  le  qiu: 
trienie.  Signé  fur  le  repiy  ^ 

Par  le  Roy  eftanten  Ton  Confeil, 

R OB  ER  TET.' 

Et  fèelle  fur  double  queue  en  cire 
iaulne. 


L E C T A,  pullicata  ^ regïjîrata^ 
I audito  Procuratore générait  Régit , confè^ 
quenter  ad  EdiSîa  gracedentia  Jûperiori^ 
bus  diehusk  Curia  promulgata.  Varifiis^ 
in  Parlameto,  decimafeptiwadieAuguîli 
\anno  Domini  milleftmo  quingetefmo fexa- 
geltmo  quarto.  , " 

I>  V TILLE  t; 


EXTR  AICT 
Priuilcge. 


D V 


PAR  lettres  patentes  du  Rpj , données  a Paris  lè 
XVII  tour  delanuier  .milcinq  cens  foixante  trou  ^fi- 
gnees  Parle  Roj  en  [on  Confeil,  B O V R D I N,  Cjr 
feellees  du  grand  feel  dudiCi  Seigneur  en  cire  iaUlne  fur 
fimple  queue  : Confirmâmes  d’autres  lettres  patentes 
données  a Sainél  Germain  en  laye  le  Vil  l Oélohre^ 
W.  D.LXl^  fignees  Par  leKoy^  VousMofieurleChan^ 
celier  prefent^  DE  L*AVBESPINE,  er  feellees  com- 
me deffus:  Vérifiées  en  la  Cour  de  Parlement  a Paris  lé 
X V I il  iouf  dePehurier  audiâan : llefipermis  a Ro- 
hert  hfiienefon  Imprimeur  ordlinàire  ^d'imprimer  ou  fai-- 
re  imprimer  y uendre  0^  débiter  tous  Ediéls^  Ordonnan 
ces,  Mandements,  ^ lettres  patentes  : fins  qudUttreS 
Libraires  et"  Imprimeurs  les  puiffent  imprimer  ^ ne  faire 
imprimer  durant  le  temps  terme  cotenu  efdiÛes  let 
très  patentes  ifi  ce  nefi  du  uouloirel!^  confentement  du- 
ài6l  ifiienne . Sur  peine  de  confifeation  defcliûs  IturèSf 
d’amende  arbitraire , tfT  <t^tres  amendes,  defpens,dom 
mages  inter  efisdudiÛEjîtenne» 


